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CANCER DU SEIN 
 

 

Le cancer du sein est une maladie caractérisée par la croissance excessive et incontrôlée de 

cellules mammaires anormales qui forment une masse, appelée tumeur maligne. 

 

On distingue différents types de cancers du sein, selon le type de cellules à partit desquelles 

ils se forment. Les cancers les plus fréquents (95 %) sont des adénocarcinomes : ils se 

développent à partir des cellules épithéliales (=carcinome) de la glande mammaire (= adéno). 

 

Pour les autres types de cancer du sein, voir https://www.e-cancer.fr 

 

Lorsqu’un adénocarcinome apparaît, les cellules cancéreuses sont d’abord peu nombreuses 
et limitées aux canaux ou aux lobules du sein : c’est ce que l’on appelle un carcinome in situ. 
 

Si aucun traitement n’est effectué, il existe un risque que la tumeur infiltre le tissu qui entoure 
les canaux et les lobules. Il s’agit alors de cancer ou carcinome infiltrant. Des cellules peuvent 
alors se détacher de la tumeur et emprunter les vaisseaux sanguins ou les vaisseaux 

lymphatiques pour atteindre d’autres parties du corps. Les nouvelles tumeurs formées 
s’appellent des métastases. 
 

 

QUELS SONT LES FACTEURS DE RISQUE ? 
Le sexe féminin est le facteur de risque de cancer du sein le plus important. Seul 0,5-1 % des 

cancers du sein touchent des hommes et le traitement suit alors les mêmes principes que chez 

la femme. 

Certains facteurs accroissent le risque de cancer du sein, notamment l’âge, l’obésité, l’abus 
d’alcool, des antécédents familiaux de cancer du sein, une exposition aux radiations, les 
antécédents gynécologiqueS, le tabagisme et un traitement hormonal post-ménopause... Près 

de la moitié des cancers du sein touchent des femmes qui ne présentent aucun facteur de 

risque particulier autre que le sexe (féminin) et l’âge. 

 

 

QUELS SONT LES SIGNES OU LES SYMPTOMES ? 
Détecté tôt, le cancer du sein est traité avec succès dans 90 % des cas ! 
 

Le cancer du sein peut présenter une association de différents symptômes, notamment aux 

stades plus avancés. La plupart des nouveaux cas sont asymptomatiques. 

Les symptômes du cancer du sein sont notamment : 

• une masse ou un épaississement dans le sein, souvent indolore,  

• un changement de la taille, de la forme ou de l’apparence du sein, 
• des fossettes, des rougeurs, une peau d’orange ou d’autres changements cutanés, 
• une modification de l’apparence du mamelon ou de la peau qui l’entoure (aréole),  
• un écoulement mamelonnaire anormal ou sanglant. 

https://www.e-cancer.fr/
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En cas de masse anormale dans le sein, même indolore, il convient de consulter un médecin.  
 

La plupart des masses de ce type ne sont pas cancéreuses. Le traitement des masses qui sont 

cancéreuses est plus efficace lorsqu’elles sont de taille réduite et ne se sont pas étendues aux 
ganglions lymphatiques environnants.  

 

La pratique de l’autopalpation peut aider à dépister une anomalie 

(https://www.cancerdusein.org/les-cancers-du-sein/le-depistage-precoce/lauto-examen-

des-seins) ou bien la campagne de dépistage organisée en France permet d’identifier 
précocement le femmes porteuses de tumeurs mammaires 

https://www.cancerdusein.org/les-cancers-du-sein/le-depistage-precoce/le-depistage-

organise-en-france. 

 

 

QUELS SONT LES TRAITEMENTS POSSIBLES ? 
 

Aujourd’hui, il existe plusieurs traitements possibles face aux différents types et stades de 
cancers du sein tels que la radiothérapie, la chimiothérapie, l’immunothérapie, 
l’hormonothérapie, la chirurgie, les thérapies ciblées… 

 

En fonction des traitements, les patientes souffrent plus ou moins d’effets secondaires au 
niveau physique ou mental tels que les nausées, vomissements, troubles digestifs, 

inflammation des muqueuses, troubles des sens, ralentissement cognitif, fatigue, , bouffées 

de chaleur, hypo ou hypertension, chaleurs ou frissons, céphalées, troubles de l’humeur, 
baisse de libido, déprime, angoisse… 

 

 

COMMENT SOULAGER CES DOULEURS ET MIEUX 
SUPPORTER LES TRAITEMENTS DU CANCER  

AVEC LE SHIATSU OU LE TAI CHI ? 
 

Si le shiatsu et le tai chi peuvent soulager certains effets secondaires des traitements, ils ne 

remplacent en aucun cas les traitements habituels du cancer du sein. 

 

LE SHIATSU COMME SOUTIEN FACE AU CANCER DU SEIN 
Le shiatsu est un soin manuel japonais issu de la Médecine Traditionnelle Chinoise.  

Cette technique a pour objectif de stimuler le processus naturel d’autorégulation du corps et 
d’aider à équilibrer le système des organes et des viscères en exerçant des pressions sur des 
points (« tsubos » en japonais)et des lignes déterminés (méridiens).  

 

Plusieurs études et recherches médicales démontrent l’accompagnement possible par le 
shiatsu et la digipuncture pour soulager les personnes des effets secondaires des traitements 

du cancer du sein. 

 

https://www.cancerdusein.org/les-cancers-du-sein/le-depistage-precoce/lauto-examen-des-seins
https://www.cancerdusein.org/les-cancers-du-sein/le-depistage-precoce/lauto-examen-des-seins
https://www.cancerdusein.org/les-cancers-du-sein/le-depistage-precoce/le-depistage-organise-en-france
https://www.cancerdusein.org/les-cancers-du-sein/le-depistage-precoce/le-depistage-organise-en-france
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Les deux ressources ci-dessous font état de la diminution de certains effets comme : les 

nausées, les vomissements, la sensation de fatigue, l’anxiété ou la dépression. 

 

Par exemple, l’étude menée par l’association américaine ANA présente ces résultats : 

▪ 85 % ont ressenti une relaxation psy et physique 

▪ 75 % ont ressenti du « bien-être » 

▪ 65 % des participants ont déclaré ressentir des changements dans la 
perception d’eux-mêmes 

▪ La perception subjective de fatigue (35 %), nausée (35 %), anxiété (20 %) et 
dépression (15 %) a été diminuée 

▪ Amélioration des paresthésies, du sommeil 
 

 
Source : https://www.annalsofoncology.org/article/S0923-7534(20)35017-1/fulltext 

 

 

https://www.annalsofoncology.org/article/S0923-7534(20)35017-1/fulltext
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Face aux traitements du cancer, les séances de shiatsu peuvent aider à soulager certains effets 

secondaires douloureux et impactant le moral et la santé physique de ces personnes. 

L’objectif est de : 

- soutenir l’énergie des Reins, consolider les merveilleux vaisseaux REN MAI et CHONG 

MAI pour soulager la fatigue, éviter d’affaiblir la personne après la chimiothérapie par 
exemple. 

- Soulager des symptômes de chaleur et d’inflammation en rééquilibrant notamment 
les méridiens du Foie, de la Rate et de l’Estomac 

- Apaiser l’esprit face aux épreuves à laquelle la personne malade est confrontée 

 

 

LE TAI CHI POUR RÉÉDUQUER ET SE RECONNECTER AVEC SON CORPS 
Le Tai Chi est une pratique martiale douce basée sur la Médecine Traditionnelle Chinoise et 

de la circulation du Qi (de l’énergie). 
Certaines recherchent observent les bienfaits du Tai Chi sur l’amélioration de l’équilibre et de 
la mobilité postopératoire du bras chez le patient suite à un cancer du sein. 

Sources : 

Mobilité du bras et équilibre : https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC9844564/ 

 

D’après une étude publiée dans la revue Journal of Clinical Oncology, cette pratique réduirait 

les insomnies chez 47 % des patientes et ferait même disparaitre les insomnies à long terme 

dans 38 % des cas. 

Sources : sommeil https://ascopubs.org/doi/full/10.1200/JCO.2016.71.0285?journalCode=jco 

 

Une pratique régulière de cet art martial pourrait apporter une amélioration de qualité de vie 

pour la personne malade. La connexion corps et esprit contribue à une amélioration de la 

fonction cognitive des personnes à la suite d’un cancer. 
Sources : https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC8849166/ 

https://pubmed.ncbi.nlm.nih.gov/34533284/ 

 

https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC9844564/
https://ascopubs.org/doi/full/10.1200/JCO.2016.71.0285?journalCode=jco
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC8849166/
https://pubmed.ncbi.nlm.nih.gov/34533284/

